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l l  faut toutefois être bien
consc ien t  que tou t  ce  qu i  se  passe
dans une co lon ie  d 'abe i l les  es t  dû
à  u n e  f o r m e  d e  d é s é q u i l i b r e
hormona l  au  se in  du  groupe.

^Pour  ê t re  en  équ i l ib re ,  une
Io lon ie  do i t  possé ie r  une re ine

produ isant  une quant i té  su f f i -
san te  d 'hormones roya les ,  des
groupes d ' ind iv idus  produ isant ,
eux aussi,  des hormones spécif i -
ques les ident i f iant et  de la nourr i -
ture. La réduct ion de l 'une de ces
composantes, ou au contraire son
expans ion  au-de là  d 'une cer ta ine
l im i te  va  déc lencher  une réac t ion
d e  l a  c o l o n i e .
Exemple :  le déplacement d'une
ruche à courte distance va lui  faire
perdre  ses  abe i l les  de  vo l ,  qu i
retourneront à l 'ancien emolace-
ment.  Par réact ion, des abei l les
d' intér ieur deviendront but ineu-
ses avant l 'âge normal.

Lorsque la populat ion d'une colo-
nie devient t rès importante, la
produc t ion  hormona le  de  la  re ine
devient insuff isante pour mainte-

n i r  la  cohés ion  du  groupe e t  sa
réact ion sera l 'appari t ion de ce
qu i  es t  commun d 'appe ler  :  /o
fièvre d'essaimage.
Un excès de la quant i té de cou,
va in  opercu lé  sur  le  couva in
ouvert  va entrainer une réduct ion
de la ponte de la reine et consé-
quemment  une réduc t ion  de  sa
prodr-rct ion hormonale. De plus,
les  jeunes  abe i l les  nour r ices  n 'au-
ront Dlus suff isamment de cou-
va in  à  nour r i r  de  leur  ge lée  roya le
e t  d e  l e u r  b o u i l l i e  l a r v a i r e ,  e n
réac t ion  se  produ i ra  la  f ièv re
d'essaimage.

Par contre, une forte réduction
du nombre  d ' ind iv idus  compo-
sant  un  groupe dans  la  co lon ie  va
avoir un effet inverse.
Exemple :  déplacer une colonie
en f in de f ièvre d'essaimage et
la isser  à  la  p lace  de  la  souche le
cadre de couvain portant la reine
et de la nourr i ture, va supprimer
l 'essa image de  la  souche e t
rédu i re ,  quas i  complè tement ,
l 'essaimage de la part ie de colonie
déolacée.

SNETGRtlUI TT StlN PLATTAU

L. E. Snelgrove, apicul teur anglais,  di t ,
fort  jLrstement,  dans l ' introduct ion de
son ouvrage < Conduite de la ruche
Langst ro th  r  -  1948.  La  L ib ra i r ie
de  vu lgar isa t ion  ap ico le ,  Mont fave t
(Vauclr-rse) :
< Nombre d'apicul teurs, à l 'heure
actuelle, ont peu de difficultés à cultiver
avec plein succès /eurs abeilles, durant
dix mois de l'annêe, mais quand appro-
chent les mos de l'essaimage et qu'ils
escomptent déjà une bonne récolte, en
rêcompense de leurs travaux et de leurs
soins, i/s sont déçus, parfois assez amè-
rement,  par la fréquente dispari t ion
d'essaims sort is de leurs ruches les
meilleures. t

Faut - i l  d i re  que c 'es t  encore  le  cas
ac tue l lement  ?

D e p u i s  1  9 3 1  e t  p e n d a n t  d i x  a n s
Snelgrove étudia et expérimenta les
dif férentes méthodes de conduite des
ruches ,  conr lues  à  ce t te  epoque,  ma is
( toutes impliquaient des manipulations
difficiles, fréquentes ou même
déplaisantes,. . .  l



Snelgrove s'était bien rendu compte
que la séparat ion des abei l les de vol
des  abe i l les  d ' in té r ieur  empêcha i t
toute tentative d'essaimage. ll rechercha
donc un procédé quasi automatique
permettant cette sépa ration.

IITSGBIPTION DU PI.ATEAU
SIUEI.GBOUE

l l  se compose d'un panneau mult iplex
de 4 ou 5 mm d'épaisseur et aux
dimensions extér ieures de la ruche.
(Schéma 1)
Au centre, on y perce un trou carré de
10 cm de côté. On peut également
ut i l iser une scie cloche pour forer
un trou circulaire de 8 à 10 cm de
diamètre.
Ce trou est recouvert d'un grillage
type ( gr i l lage à varroas r (ne pas
ut i l iser un gr i l lage trop f in pouvant
se  boucher  par  l ' accumula t ion  de
déchets).
Sur le pourtour et sur les deux faces,
on cloue des lat tes d'environ 3 cm de
large et B mm d'épaisseur.
Un plateau t  chasse abei l le ))  peut être
momentanément adapté pour servir
de plateau Snelgrove.

Dans ces lat tes on ménagera six
ouvertures, trois au-dessus et trois
au-dessous, l 'une au-dessus de l 'autre.
Leur largeur sera de 10 à 12 cm. El les
seront tai l lées légèrement en obl ique.

On prévoira 6 lattes de fermeture
pouvant  se  p lacer  dans  les  s ix
ouvertures.

La découpe en obl ique évi tera que les
lattes de fermeture ne tombent dans
la ruche.

Remarques:

. lorsqu'on travaille en
rucher couvert ,  les
ouvertures latérales
peuvent être décen-
trées légèrement vers
l'ava nt.

.  lorsqu'on travai l le en
p le in  vent ,  on  peut
ménager des ouver-
tures sur les quatre
côtés du plateau.

Usage du plateau suivant Snelgrove
sur une colonie qui n'est pas en fièvre
d'essaimage.

Remarque :  Snelgrove travai l la i t  en
ruche Langstroth, c 'est-à-dire en
ruche à cadres bas. L 'usage du plateau
avec des ruches à cadres hauts
(Dadant, Voirnot) est plus difficile.

1. La colonie est st imulée pour obte-
nir  un maximum d'abei l les et de
couvain. Snelgrove parle de deux
corps Langstroth superposés et sur
lesque ls  on  a  p lacé  une hausse
séparée des corps par une gr i l le à
reine.

2. Lorsque la colonie a atteint  son
plein développement et qu' i l  y a
r iscue du  déc lenchement  d 'une
f ièvre d'essaimage, avant ou
pendant la miel lée, on instal le le
plateau de la manière suivante (voir
s c h é m a  2 ) :

2.1. Sur le fond de ruche on place un
premier corps contenant le
cadre portant la reine, des
cadres de nourriture, des parti-
tions. Si ce corps contient des
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cadres vides, les abeil les les
rempliront de nectar.

2.2. Sur ce corps, on place une grille
à reine et une hausse à miel.

2.3. Le plateau Snelgrove est ihstallé
sur la hausse, I 'entrée supé-
rieure avant étant ouverte.

2.4. Vient ensuite un deuxième
corps dans lequel on rassemble
tous les cadres de couvain (le
couvain ouvert au centre, le
couvain operculé de part et
d'autre) et d' indispensables
cadres de nourriture (miel et
pollen).

I re va-t-il se passer ?
Yoir schémo 2
Les butineuses se trouvant dans le
corps supérieur vont sortir par I'en-
trée avant du plateau et rentrer par
I'entrée du corps inférieur.

Quelle sera la situation après quelques
heures ?

Le corps inférieur contient la reine,
très peu de couvain et toutes les
butineuses. La fièvre d'essaimage ne
se déclarera pas par  manque de
couvain et de nourrices en suffisance.
La hausse à miel, étant comprise entre
les deux corps, sera immédiatement
occupée par  les abei l les,  que les
cadres soient bâtis ou de cire gaufrée.

S abeil les I 'ut i l iseront en priori té
p'our y déposer le nectar.

Le corps supérieur n'a plus de buti-
neuses. l l  est orphelin. Un élevage
royal va commencer généralement
sur des larves de trois jours. Le cou-
vain à nourrir diminuant de jour en
jour, les nourrices gaveront les larves
royales d'une gelée abondante.

Strite de la conduite.
Voir schémo 3

Le lendemain, on ferme I'entrée
supérieure avant du plateau et on
ouvre l'entrée inférieure avant ainsi
qu'une entrée latérale supérieure
gauche.
Les butineuses, qui sortaient par l'en-
trée avant, vont sortir par l'entrée
latérale que nous venons d'ouvrir,
mais elles reviennent à I'avant où elles
trouvent l'entrée supérieure fermée.

Elles rentrent par l'entrée inférieure et
vont donc renforcer la colonie du
corps inférieur.
Si la miellée est forte, il est utile de
vérifier le contenu de la hausse et, au
besoin d'ajouter une deuxième
hausse sous la première.

Voir schémo 4

Après 7 jours,
l.fermer l'entrée latérale supérieure

gauche
2. ouvrir l'entrée latérale inférieure

gauche
3. ouvrir l'entrée supérieure droite et

placer une petite planche de vol
(rectangle en feuil le d'aluminium
coincée sous le plateau ou

Owrir l'entée inférieure avant

2. Première intervention: le lendemain
Schémo 3

1. Position de déoart: T avant supérieur enlevé.

supérieure latérale

Q.̂@ r"'.".""
Fermer I'enfrée avant vers le bas.

%r_\
t^4.

3. Deuxième intervention: Après 7

J"'*
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planchette placée dans
rieure)
4. fermer l'entrêe infêrieure avant.

Que va-t-il se passer ?

Les but ineuses rentrent dans le corps
inférieur, soit par l 'entrée du bas, soit
par l 'entrée latérale gauche.
Dans le corps supérieur,  i l  y a 8 jours
qu'un élevage royal a débuté. Or
lorsqu'une colonie se trouve orphe-
l ine, el le fai t  un élevage royal sur des
larves de trois jours. Le développe-
ment des larves royales suit le schéma
suivant :

3 jours à l'état d'ceuf.
3 jours de nourr issement à la gelée
royale.
Prise en élevage roYal.
2 jours de nourr issement à la gelée
royale et operculat ion de la cel lule.
Après 8 jours naissance de la reine.
Soit  un total  de 16 jours.

Or ,  au  moment  où  nous  ouvrons
l 'en t rée  supér ieure  dro i te  nous
sommes au 

' l4o jour de l 'é levage royal '
La première jeune reine naîtra dans
deux jours et fera son premier vol  au
plus tôt  c inq jours après. l l  n 'est donc
plus quest ion de modif ier les entrées
avant la fécondat ion de la jeune reine.
On pour ra i t  re ta rder  d 'un  jour  ou
deux le changement des taquets, mais
i l  es t  u t i le  qu 'au  moment  du  vo l
nupt ial  de la jeune reine, un certain
nombre d'ouvr ières ai t  pr is l 'habitude
de rentrer par l 'entrée droi te.  Cela
facilitera le retour de la reine.

A quand la prochaine intervention ?

Pas avant la fécondat ion de la reine et
le début de sa ponte. On n' intervien-
dra donc pas avant 1 5 jours.

tE PTAIEAU SNEI.GB[|UE Ml|OIFIÉ

Le système des lattes de fermeture
présepte parfois un inconvénient : le
changement des lattes de fermeture
per tu rbe  les  abe i l les  qu i  veu len t
en t re r  par  l ' en t rée  hab i tue l le ,  qu i
vient d'être fermée par lattes de fer-
meture. l l  leur faut un certain temps
pour trouver l 'entrée qui est un peu
plus basse, bien que la distance soit
faible.

Le schéma 5 remplace les lattes de
fermeture par des tiroirs correspon-
dant à quatre ouvertures ménagées
dans le plateau. Suivant la posit ion du
t iroir ,  les abei l les ne savent pas entrer
ou sont dir igées vers le haut ou vers Ie
bas. ll y a lieu toutefois d'être attentif
à  une pos i t ion  du  t i ro i r  (marquée
a Danger u sur le schéma 5. dans ce
cas, toutes les abei l les, y compris les
reines, peuvent l ibrement passer d'un
corps à l 'autre).
l l  faut cependant être attent i f  à ne pas

pousser le tircir uoP bn rendant sa
prise difficile.

Voir schémo 5

Usage du plateatr sHr Snelgrove
sur une colonie qti cf en fièvre
d'essaimage.

ll est à remarquer que le reines nées
d'une fièvre d'essaimage sont de meil-
leure qualité que les reines nées d'un
orphelinage. Celles-ci sont élevées à

infé-

O
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part i r  d 'une larve d'ouvr ière de
t ro is  jours  tand is  que les  re ines
d'essaimage sont prises en élevage
royaldès l 'éclosion de la larve.

L'usage du plateau séparateur reste
ident ique. On placera la reine et un
cadre  de  couva in  dans  le  corps
infér ieur;  tandis que le couvain et les
cel lules royales prennent place dans le
corps supérieur.

On ouvre immédiatement une entrée
latérale supérieure, car i l  est impor-
tant que les but ineuses quit tent le
corps supérieur et rejoignent la reine

ôns le corps infér ieur.
Vans cette situation, dans le corps

infér ieur,  i l  n 'y a plus que la reine, un
cadre de couvain et les butineuses,
tandis que dans le corps supérieur,  on
trouve le couvain, des cel lules royales
et des abei l les d' intér ieur.  L 'essaimage
de ces  deux  co lon ies  n 'es t  p lus
possible.

l l  est ut i le d'est imer l 'âge des larves
royales afin de connaître approximati-
vement la date d'operculat ion des
cel lu les.
Lorsque les cel lules sont operculées,
on en mettra deux ou trois en cagette
et on détruira toutes les autres. ll est
bon, à ce moment,  de vér i f ier
l'absence d'élevage royal dans le corps

(1férieur. n la naissance des reines, on
En choisi t  une qui sera marquée et
l ibérée dans sa colonie.
Si la colonie supérieure est t rès popu-
leuse, on peut la diviser pour peupler
des ruchettes avec les autres reines
nées en cagette. On laissera l 'une
d'el les dans le corps supêrieur,  s i  on
veut,  par la sui te,  faire une réunion
avec la colonie du corps infér ieur.
Dans le cas contraire, toutes les reines
nées peupleront des ruchettes.
Lorsque la jeune reine restée en place
est en ponte, avec un couvain impor-
tant,  on peut,  soi t  remplacer le
plateau diviseur par un plateau plein
(un fond de ruche),  soi t  él iminer la
viei l le reine et réunir  les deux colo-
nies. J 'est ime cependant qu' i l  est tou-
jours préférable de faire cette réunion
au pr intemps suivant.  Ce qui donne
une colonie très puissante puisqu'on
réunit  les couvains et les populat ions
de deux reines.

I.E PI.ATEAU Sttl ETGRl|UE
ET I.A BUGHE À DEUI( BEIIUTS.

l l  est possible, grâce au plateau
Snelgrove de travai l ler avec deux
reines, ce qui donne une populat ion
très importante tout en l imitant les
r isques d'essaimage.

La méthode

1. Pendant la période hivernale
superposer deux bonnes colonies
avec jeunes reines.

2. Dès que les colonies ont trois ou
quatre cadres de couvain les
réunir  en plaçant une double
grille à reine entre elles.

3. Les st imuler avec une pâte à base de
po l len .  Les  re ines  pondent  au
maximum et les deux colonies n'en
forment plus qu'une seule avec une
grande quant i té de couvain et
d'abei l les. Suivant la dimension des
corps et des cadres, il est parfois
nécessaire d'ajouter un trois ième
corps en y regroupant du couvain
operculé venant des deux colonies.
l l  se place au-dessus de la colonie
supérieure sur une gr i l le à reine.
Lorsque tout le couvain est né, on
enlève ce corps.

4. En début de miel lée, on appl ique le
plateau Snelgrove. On regroupe
dans la  co lon ie  supér ieure  un
maximum de couvain. L 'entrée qui
correspond à l 'entrée de la colonie
supér ieure  do i t  d i r iger  les
but ineuses vers la colonie infé-
rieure qui recevra une hausse. On
ouvrira une entrée supérieure laté-
rale. Tous les sept jours on inverse
les taquets d'entrée afin de diriger
les  nouve l les  bu t ineuses  de  la
colonie supérieure vers le bas.

5 .  En cours  de  mie l lée ,  i l  faudra
ajouter une deuxième hausse ou
prélever les cadres de miel
operculé.

6. Entre deux miel lées on interrompt
le jeu des taquets.

7 .  En f in  de  dern iè re  mie l lée ,  on
sépare  les  deux  co lon ies ,  on
dép lace  la  co lon ie  supér ieure  e t
on égal ise les populat ions et les
réserves de nourriture.

Voir tobleou récopitulotif poge suivonte

P. Polus@

Fichesdé jàparues**",^"{;'3'il'Pilf ,oî!r!l,l:!r!,
@ élever focilement des reines
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